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Un réfugié burundais lance une levée de fonds pour amener sa famille au Canada

Beauce-MA®©dia,A 20 juin 2018LaE€™ AfricanobeauceronCOMMUNAUTA%o. un rA©fugiA© du Burundi, rA©sident de Beaucevil
une levA©e de fonds pour amasser les 24 000$ nA©cessaire pour parrainer sa famille et la faire venir au Canada. [Photo :
LaE™Africanobeauceron et Jean-Pierre Garant se sont liA©s da€™amitiA©.]

LaE™identitA© du rA©sident de Beauceville ne peut pas Adtre rendue publique. Sa famille pourrait subir des reprA®©sailles si le
gouvernement du Burundi a connaissance de cette histoire. CA€™est pourquoi il a demandA© qua€™on utilise le pseudonyme
A«AfricanobeauceronA». Ce nom dA®©crit son attachement A la Beauce, oAt il souhaite faire sa vie, et A ses racines
africaines. Toutes les guerres La€™africanobeauceron affiche un sourire franc, et ce, malgrA®© les difficultA©s qua€™il a endu
ces derniAres annA©es. Ses parents et tous ces frAres et sA“urs tutsis ont AOtA© tuA©s dans son village natal, pendant la
guerre civile qui a durA© 10 ans. A«Je suis toujours en vie, seulement parce que je me trouvais sur le campus de
laA€E™UniversitA©. JAE™AGtais AGtudiant A 1aE™A©poqueA», raconte-t-il, dans un restaurant de Saint-Joseph-de-Beauce, en ¢
son ami, Jean-Pierre Garant. Pendant deux ans, il se cache dans une autre province, de peur de subir des reprA®©sailles
en tant que Tutsis, une minoritA© ethnique persA©cutA©e par les milices hutues. Ce na€™est qua€™en 2003, dix ans aprA’s I
dA©clenchement de la guerre civile, qua€™il parvient A revenir dans sa province natale. Il occupe divers postes dans
la€™administration publique A titre dA€™ingA®©nieur. Il estime avoir perdu 112 membres de sa famille A©largie au cours de ce:
annAGes. DAGPUtA® persA©cutA© Son expACrience dans |a€™administration rA©gionale la€™amA™ne A devenir dA©puUtAC
la€™ AssemblA©e IAC@ygislative de son pays. Il subit par contre des menaces de mort et des tortures, des milices du PrA©sident
pouvoir Pierre Nkurunziza, qui se poursuivent aprA’s son dA©part de la politique. Lors da€™une confAGrence sur laA€™eau au;
Unis, il prend la difficile dA©cision de ne pas retourner au Burundi en 2015. A«Ma femme Actait la seule au courant. On
venait tout juste de connaA®tre une attaque avant mon dA©partA», explique-t-il. Deux ans et trois mois da€™attente |l effectue
sa demande da€™asile aux A%otats-Unis et obtient un permis de travail. LAE™attente est longue. Pendant deux ans et trois moi
ne reA8oit aucune nouvelle.

LaE™Aolection de Donald Trump en novembre 2016 met un froid sur ses espoirs de recevoir une rA©ponse positive pour sa
demande de rA©fugiA©. Ca€™est IA qua€™il dA©cide de traverser au Canada, dans la municipalitA©, aujourda€™hui cAGIA’
demande da€™asile est finalement acceptA©e, grA¢ce au processus accAOIACrA®, le 23 avril 2018, huit mois aprA’s son arriv
QuA®bec. Une premiA're rencontre Le Burundais a rencontrA© en mars, Jean-Pierre Garant, A 1a€™AOglise de Notre-Dame-
Pins, par pur hasard. ImpliquA®© A titre personnel dans Ia€™accueil des nouveaux arrivants, M. Garant hA©berge lui-mA2me ur
SA©nA©galais chez lui. Il a sollicitA© 1a€™aide au Conseil de la fabrique de Beauceville, sans succA’s. CA€™est IA que tous ¢
pensA®© organiser une levA©e de fonds, afin de faire venir sa famille au Canada. Son objectif est de parrainer ses cing
enfants et sa femme. A«lls vont tant bien que mal, mais ils se sentent toujours menacA®©s par les gens au pouvoirA», ajoute
le Burundais. Le Gouvernement fA©dAGral canadien exige une somme de 24A 000$, afin de sA€™assurer qUAE™il a 1a€™arge
nA©cessaire pour les billets da€™avion et la soliditA© financiA're de subvenir A leurs besoins pendant un an. Pour Ia€™aider
dA©marche, rendez-vous sur sa pageA GoFundMe. Mizael Bilodeau
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